
Ã? quoi ressemblera la Palestine en 2048 ? Des auteurs se mettent Ã  la science-
fiction pour trouver la rÃ©ponse

Description

Par Alison Flood â?? The Guardian â?? 25 juillet 2019

Photo de Gaza : De nouvelles perspectives pour demainâ?¦ la ville de Gaza, en 2016.
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Une nouvelle anthologie rassemble les visions de douze auteurs sur ce que sera la vie dans la
rÃ©gion en 2048 â?? apportant un changement libÃ©rateur pour certains.

Douze auteurs palestiniens de renom ont imaginÃ© Ã  quoi leur pays pourrait ressembler en 2048, 100
ans aprÃ¨s la Nakba oÃ¹ plus de 700 000 personnes ont dÃ» fuir ou ont Ã©tÃ© expulsÃ©es de leurs
foyers, dans ce que lâ??on peut estimer Ãªtre le premier recueil de science-fiction sur les territoires
occupÃ©s.

Les histoires, publiÃ©es dans Palestine + 100, vont de la reprÃ©sentation dâ??une solution futuriste
au conflit israÃ©lo-arabe par Majd Kayyal, dans laquelle deux mondes parallÃ¨les occupent le mÃªme
espace gÃ©ographique, au concept matriciel de Saleem Haddad pour un Â« droit au retour
numÃ©rique Â».  Cependant, lâ??histoire de Mazen Maarouf, nominÃ© pour le prix international Man
Booker, se situe, quant Ã  elle, Ã  la suite dâ??une attaque de nanobots en 2037, racontÃ©e par le
dernier Palestinien vivant, dont le corps est si affectÃ© par les radiations quâ??il reste enfermÃ© dans
un cocon de verre, mais qui ne peut Ãªtre tuÃ©.

Bashma Ghalayini, lâ??Ã©ditrice du recueil, Ã©crit dans son introduction que la science-fiction nâ??a
jamais Ã©tÃ© particuliÃ¨rement populaire auprÃ¨s des auteurs palestiniens, parce que Â« câ??est un
luxe, auquel les Palestiniens nâ??ont pas cru Ãªtre en mesure dâ??Ã©chapper Â».
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Â« Le prÃ©sent cruel (et le passÃ© traumatisant) ont trop dâ??emprise sur lâ??imagination des
auteurs palestiniens pour quâ??ils sâ??aventurent de faÃ§on fantasque dans des futurs possibles. Non
pas que dÃ©guiser la science-fiction soit un changement radical de costume pour les auteurs
palestiniens, en particulier ceux basÃ©s en Palestine. La vie quotidienne, pour eux, est une sorte de
dystopie (rÃ©cit de fiction dÃ©peignant une sociÃ©tÃ© imaginaire organisÃ©e de telle faÃ§on
quâ??elle empÃªche ses membres dâ??atteindre le bonheur â?? WikipÃ©dia â?? ndt). Pour un
Palestinien de Cisjordanie, il suffit dâ??enregistrer son trajet pour le travail, ou de rÃ©pondre Ã  un
soldat des FDI Ã  un check-point, ou dâ??oublier dâ??emmener sur lui sa carte dâ??identitÃ©, ou
simplement, de regarder par la vitre de sa voiture les murs, les armes et les barbelÃ©s qui tapissent le
paysage, pour savoir ce quâ??est une occupation moderne, totalitaire â?? ce que les gens en Occident
ne peuvent comprendre que par le langage de la dystopie Â». 

Photo de S Haddad : Â« Une faÃ§on libÃ©ratrice dâ??explorer les problÃ¨mes
actuels Â»â?¦ Saleem Haddad.
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Haddad, dont lâ??histoire Song of the Birds (Chant des oiseaux) est Ã©crite en mÃ©moire de
lâ??Ã©crivain Mohanned Younis, qui sâ??est suicidÃ© en 2017, approuve. Â« En tant
quâ??Ã©crivains arabes, il ne nous est pas souvent demandÃ© dâ??Ã©crire sur lâ??avenir, on attend
de nous que nous prÃ©sentions une rÃ©alitÃ© trÃ¨s actuelle des choses sur le terrain Â» dit-il. Â«
 Mais je pense que la Palestine constitue un panorama tellement riche pour la science-fiction, tous ces
thÃ¨mes que nous traitons en tant que Palestiniensâ?¦ des questions du passÃ© et du prÃ©sent, et
des idÃ©es de souvenirs et de rÃ©alitÃ©s alternatives, ce qui aurait pu Ãªtre Â».

Il a trouvÃ© en Ã©crivant son histoire, Â« une faÃ§on libÃ©ratrice dâ??explorer les problÃ¨mes actuels
 Â» â?? comme lâ??a fait Selma Dabbag, dont lâ??histoire Sleep it Off, Dr Shott (Cuver votre vin, Dr
Shott) imagine un monde oÃ¹ la composition ethnique des rÃ©sidents est calculÃ©e pour dÃ©terminer
leur statut. Dans lâ??histoire, Shott, qui est Â« Ã  45 % ashkenaze et Ã  4,5 % sÃ©pharade Â» se
lamente : Â« La derniÃ¨re fois que jâ??ai ressenti cette faiblesse, câ??Ã©tait en 34, quand le dernier
test ADN a rÃ©vÃ©lÃ© que jâ??Ã©tais catÃ©goriquement en-dessous de 50 % et ces maniaques sur
les mÃ©dias sociaux qui accusaient ma mÃ¨re de coucher avec un goy Â».

Â« Je nâ??avais jamais Ã©crit de science-fiction, je nâ??avais jamais essayÃ© de regarder dans
lâ??avenir Â» dit Dabbagh. Â« Cela mâ??a ouvert tout un monde. En ce moment, je pense que la
situation en Palestine est tellement difficile Ã  manÅ?uvrer en tant quâ??autrice de fiction. Elle est
tellement dÃ©sespÃ©rÃ©e que je suis retournÃ©e davantage dans le passÃ© pour y trouver un peu
plus de lumiÃ¨re, et cela mâ??a ouvert une nouvelle possibilitÃ©, en Ã©crivant Ã  un moment oÃ¹ les
choses pourraient Ãªtre Ã  un certain niveau un petit peu meilleures Â». 

Elle dit quâ??Ã©crire sur le futur lui permet Â« dâ??extrapoler Ã  partir de la folie de la situation
actuelle Â».

Â« Tout dans cette rÃ©gion qui Ã©tait au dÃ©part la Palestine est dÃ©terminÃ© par la faÃ§on dont
vous Ãªtes considÃ©rÃ©s en tant que juifs. Ce fut un excellent point de dÃ©part pour considÃ©rer
combien sont absurdes et arbitraires les lois qui divisent la population, et avoir une histoire dâ??amour,
une faÃ§on de montrer comment lâ??amour met Ã  Ã©galitÃ© (deux populations) qui autrement
auraient Ã©tÃ© divisÃ©es parâ?¦ leur sang Â» dit-elle.  

Palestine + 100 est Ã©ditÃ©e chez Comma Press, qui antÃ©rieurement a publiÃ© Iraq + 100, un
recueil sur le pays en 2103 (un siÃ¨cle aprÃ¨s lâ??invasion), qui a Ã©tÃ© jugÃ© comme lâ??un des
meilleurs livres de science-fiction du Guardian en 2016. Â« (La science-fiction) donne un espace aux
auteurs pour parler du prÃ©sent et du passÃ© sans avoir Ã  subir le stress de la censure Â» dit
Ghalayini. Â« Les auteurs palestiniens ont lâ??impression de devoir toujours Ã©crire sur la situation
actuelle, ou sur la Nakba. Sâ??ils sortent de ce cadre, ils ont le sentiment de trahir leur sens du devoir
envers la cause. Et plus rÃ©cemment, les Palestiniens qui expriment la moindre opinion sur la situation
sont interprÃ©tÃ©s comme Ã©tant des antisÃ©mites, ce qui intimide beaucoup la population qui
voudrait Ã©crire sur sa situation. Donc, cela lui donne lâ??espace pour y parvenir Â».

Traduction : BP pour lâ??Agence MÃ©dia Palestine
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